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‘Au dire des moralistes et des
sociologues avertis, notre société
est gravement atteinte d’un mal
“ul la conduira, dans un bref délai
vertainement à lu tombe, à moins ;

qu’elle ue ve décide enfin à se
soumettre au régime sévère qui
lul est indiqué par ses médecins.
Le moindre retard à recourir au
remède sauveur contribuera à ng-
wgraver son mal et à avancer le
moment où se produiront les fa-
tales conséquences prévues. Le
mal dont souffre notre société en
est un qui atteint wimultanément
son cour et son eaprit: se peut-
il alors que notre société guérise
d'un tel mal? Pourquoi pas ? Des

sociétés antérieures, aussi grave-

ment atteintes que la présente,
wont-cllea pas, en employant des
moyens identiques à ceux propo-

séa aujourd’hui. triomphé des os-
sauts de la maladie, jugée ineu-

rable par quelques-uns de leurs
enfants ? Il n’y à done pas lieu
pour notre société de désespérer,

en dépit des raisons aérieunes
qu'elle peut invoquer pour per-
dre confiance. Le salut est cer-
tain à quiconque veut absolument
ou vraiment se sauver. Forte de
cette vérité, notre société se doit

d'espérer en des jours meilleurs,
en un avenir brillant. Toutefois,
il lui faut faire sa large part

dans cette oeuvre de restanra-
tion, sinon la guérison, depuis si
longtemps attendue et si ardem-
ment désirée, ne æe produira pas.
Chacun doit y mettre du sien:
Dieu est disposé à faire sa part.
que la société soit également dis-

posée À faire la sienne, Ainsi, les
deux partis s'acquittant de leurs
obligations, le changement aura

lieu plus tôt même qu’on ne l'au-

rait espéré.

De quel mal notre société pent.

elle donc souffrir? Quelles sont
les causes de ses malaises qui
vont toujours s'accentuant ? Ces
malaisen prennent-ila figures de
châtiments? Si oui, il ne tient
done qu’à la société que ces
châtiments cessent au plus tôt ou
se prolongent. Qui porte le pôkls
de cette responsabilité que re-
présente le erime dont on l'aceu-

se et pour l’expiation duquel el-
le souffre? Bref, queld sont les
vraia coupables du malaise actuel
que tous ge prennent à déplorer...
aprèn l'avoir eux-mêmes provo-
qué et intenaifié? C'est ce que
nous allons voir aujourd'hui.
Une crise économique aiguë sé-

vit dans le monde entier depuis
1929, Cette crise a provoqué des
ruines pécuniaires qu’il est impos-

sible d'évaluer, mais qui s’élè-
vent certainement À plusieurs

milliards de piastres. Elle a vu

des fortunes a’effondrer, elle a
assisté au dénuement des masses,
elle fut le témoin de privations
de toutes mortes, elle a vu les lar-
mes de nes enfants couler abon-
damment, et, ce qui est vraiment
lamentable, elle ne peut s'empd;
cher de voir ses innombrables

victimes s’obatiner dana leur ré-
volte, refuser de revenir au bon
sens, de pratiquer l'économie et
de recourir aux moyens que leurs
chefs leur recommandent. Quoi!
la société n’a donc pas encore as-
sez souffert, son châtiment n’est
pas encore assez douloureux pour

qu'elle se décide enfin à revenir

À de meilleurs sentiments. À la
voir détourner obstinément son
regard de la planche de salut

qui doit assurer sa survivance et
que lui tendent ceux qui se sont
portés à son secours, ne sommes
nous pas justifiable d'affirmer
qu'elle donne des preuves tangi-
bles de sa malice, de son désir de
fuir le devoir et de s'enfoncer
davantage dans l'abîme de son

mépris de Dieu.
La société, au dire des esprits

cultivés et croyants, expie le eri-
me le plus infamant, le plus
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d'avoir chassé de ves parlements,
de ses enceintes, de la presse, du

voeur et de l'esprit de vex sujets,
de sem institutions et de ses
moeurs publiques et privées Celui-
lA même qui devait y réguer en
Maître absolu: Dieu. Dieu, au-

teur dea individus et des choses,
réclame le respect intégral de

son droit d'occuper partout et
toujours la première place, et
c'est pour nous faire compren-
dre l'indignation qu’Il a remen-
tie à la nuite de notre révolte
contre Lui qu'll nous éprouve en
nous affligeaut d'une crise écono-

mique aans pareille dans l’histoi-
re et qui, en dépit de certaines
déclarations officielles ou non, ne

nous quittera pas de sitôt. Pour].
avoir voulu L'ignorer, la woviété|&
se voit A son tour shandonnée de
Dieu qui seul peut la rendre
prospère. Elle n'a pas craint de
Le sacrifier à l'amour désordonné

de l'argent, à la recherche de sa-
tisfactions charnelles illégitimes :
elle a osé même ae révolter con-
tre le Tout-Puissant, braver sa
justice et aa bonté infinies, et
comme conséquence de ces insul-
tes sacrilèges faites à Dieu, le
coupable sent la main lourde, de
la justice divine s’appesantir sur

sa tête, il perçoit les riguenrs
d'une justice qu’on ne peut vio-
ler en vain.
La vrise économique dont no-

tre aociété est affligée ou subit le
joug écrasant depuis plus de

quatre ans, n'est que la conné-
quence de ces autres crises, plus

anciennes et autrement plus sé-

rieumes et grandes de conséquen-
ces: la crise de In foi et la crise
des moeurs. Depuis quelque temps
déjà, la société fait den efforts
inhumains pour s'affranchir des
lois ou des préceptes divins; elle
ne veut plus de cette discipline

sévère en vertu de laquelle elle
est tenue d’adorer Dien et de

reapecter sa chair; la présente an-
ciété croit le jour venu où
l'homme doit se considérer le
maître absolu de aa destinée, où
il doit diriger sa vie de la façon
qui lui sied. TI y a done ici guer-

re ouverte entre le Créateur et
sa créature. Cette guerre déclan-
chée par l'homme à Dieu n’est
pas qu'injuste, mais aussi dérai-
sonnable, prétentieuse et bête à
la fois; elle témoigne d'un esprit

et d’un coeur pour le moins cor-
rompus ou en voie de le devenir.
Si Dieu, au dire des personnes
intelligentes, est néceasaire tant
aux individus qu’aux sociétés,
d'où vient done le mépris qu’af-
fichent les una et les autres en-
vers Lui! Comment expliquer
cette révolte de la plus infime
des créatures contre l’Auteur su-

tes choses ?

La chair veut réguer eu souve-
raine daus l'humanité: elle veut
x'asservir le genre humain ; elle

veut commander À tous et faire
de chacun wa chose. Si jamais
elle triomphe, ui jamais elle us-

niste à sa victoire sur Dieu, il ne
sera pan téméraire d'affirmer que
les jours de cette société, ainsi

assujettie à la chair — de tous

les despotes le plus cruel — sont
comptés. Tout et tous tendent à
s'affranchir des préceptes divins
et de la raison, et pour y réussir
on ne néglige aucun moyen. Le

désir de réduire au silence cette
malencontrense conncience et ce
gênant Juge suprême est telle-
ment grand qu'on va jusqu’à
nier l’une et l'autre; on prétend
ainsi les faire disparaître, du
moins se convainere qu’ils n'exis-
tent pas ou encore, faire comme
si nous étions convaineus qu’ils
n'existent pas.

Voyez le culte qu’enseignent
toutes les inventions humaines
relatives aux amusements et au  odieux ct le plus diabolique que

l’homme sit jamais conçu: celui
vêtement féminin en particulier,

Suite à la page 4

UN OURAGAN
DESASTREUX

Il visite la Floride et pas-

également

St-Joseph,

mette (côté est),

Maric,

prême, éternel et infini de tou."
sitera

vantes St-Geurges, de la Côte du

Passage À l'extrémité ouest de la

paroisse, avec les mics transversa-

Côte du Passage Ccôté

 

se dans Cul
 

Après avoir visité le sud de

Floride et causé daus ce territoi-
re des dommages pour plus d'un

million

A de certains endroits,

vent & atteint une vélucité de

milles à l'heure.
-— se0

Visites paroissiales
à Notre-Dame

 

Tel qu'annoncé au prône de di-

manche, à Notre-Dame, les visites

seront commencées

demain matin, à 9 lieures, pour se

continuer jeudi et vendredi, ainsi
que la semaine prochaine. Les vi-

sites seront suspendues «lu vendre-

paroissiales

di soir au lundi.

A l’oceasion de la visite, on pur-

cevra la capitation et l'on fern

In quête dite de l'En-

fant Jésus.

Les visites sc feront

suit:

M. l’ubbé Thomas-Plilippe Clou-

tier visitera les familles de la par-

Laurier, Côte Duvidson, jusqu'it la

rue Wolfe.

M. l'abbé Achille Demers fera
le parcours No. 2 et viviteru les

familles des rues suivantes: Wolfe.

côté sud, de l'extrémité est à lu

rue Notre-Dume, Notre-Dame,

St-hulien,  Gauvreau,

Ste-Catherine, Mgr Gosselin, Gue-

St-Gourges, de-

puis la rue Guenette à l'extrémité

est, Sauvageau, Ste-Thérèse, Sam-

son et Chabot.

M. l'abbé Gérard Emond fers le

parcours No 3 ct visitern les rues

suivantes: Wolle (rôté sud), de-

puis la rue Notre-Dame jusqu'à

l'extrémité ouest, Côte du Passa-

ge (côté cati, St-Gcorges, de lu

Côte du Passage à lu rue Guenet-1{
te, rue Guenette (côté ouest), Car-

rier, St-Gabriel, St-Thomas, Ste-

St-Etienne, Avenue Bégin,

Blanchet et St-Joseph, de la place

de l’église à lu rue Carrier.

* Le parcours Nu 4 sera fait pat

M. l'abbé Josepli Carrier qui vi-

les familles des rues sui-

les allant vers le sud, St-Onésime

tcôté est) St-Antoine, rue Shaw

ouest), St-

Louis et St-Albert.

Une collision
d'automobiles

Une automobile américaine

 

che, avec une automobile

ri.

L'accident est dû à un moment

de distraction de la part d'un ces

«deux conducteurs.
L'ambulance de M, Maurice Gil-

bert, de Lévis, fut appelée sur les

lieux ot un pansement fut donné à

l'un des conducteurs

blessé À un poignet. Les autres oc-

cupants s’en tirèrent indemnes.

qui s'était

Quant aux doux machines, elles

furent remorquées au garage de

M. Liguori Paradis, à Lévis, pour

v être réparées.

lu

de dollars, un ouragan
tropical à causé plus de cent morts

et des dégâts considérables dans

Cuba et s'est rapproché de la côte

du Texas.
Un gros vent et une pluie dilu-

vienne ont baluyé lest de la Flo-

ride. le

so

comme

du

New-Hampshire est venue en col-

ligion, dans lu journée de diman-

cana-

dienne, entre Pintendre et St-Hen-

  

Pousséscorcommuniste
Santiago, cube:8.— Plusieurs

grèves organisées pur des cou-

munistes sèment actuellement le

désordre ici. On commence à

craindre une grève générale, Ln-

tre autres gruupes grévistes, on

remarque les cuisiniers, les du-

mestiques, les employés du

tramway, les employés des docks

et les ouvriers en construction,
Deux civils et un soldat ont été

tués, hier, dans une mélée. L'ure

mée à prispossessionpussession des rues.

EXPOSITION
DEBUTE BIEN

Deux succés remarqua-
bles, hier et dimanche

FOULE
CONSIDERABLE

Environ 35,000 dite

on, ont profité de la fête du Tru

vail pour visiter, hier, l'exposition

provineisle de Québec, en dépit de

la température incertaine.
L'exposition a ouvert ses portes

samedi après-midi. Elle à connu.
hier et dimanche, de mugnitiques

succès de bon augure ct, pour peu

que ln température soit favorable.

ce grand événement annuel sera

couronné d'un succès remarquedle.

Les exhibits sont fort intéres-

 

 

 

personnes,

 tie No. 1. Il parcourra les rues [saints et plus nombreux que ju-

suivantes et duns l'ordre indiqué: [mais Les visiteurs y (rouvent

rue Wolfe, partie nord, de l’extré- [également de nombreuses attrac-

mité est à l'extrémité ouest, Dé-[tions.
ziel, Victoria, St-Félix, St-Jean. See
Fraser, Charles-Edouard, Canton STATISTIQUES

Labadie, Commerciale, Avenue

DE SAINTE-ANNE
Le nombre des pèlerins

moins considérable, cette année, à

Ste-Anne de Beaupré. Les statis-

tiques émises par les RR. PP, Ité-

demptoristes en fixent le total

379,450 pour lu saison, contre

597,120 en 1829 du meilleure nn-

née).

Depuis les origines des péleri-

nages à Beaupré, on compte 11,-

336, 652 fidèles qui ont visité le

sanctiaire de Sainte Anne. Cette

année, 310,850 pélerins sont venus

en automobile. On a célébré 11,-

000 messes et distribué la commm-

nion à 250,000 pèlerins.
———ee _— =

Chic mariage
à Lévis, hier

 

M. l'abbé Arthur Nadeau.
fesseur de théologie dogmatique nu

Grand Séminaire de Québec, à bé-

ni, hier matin, le mariage de sn

courine, Mlle Gertrude  Nudenu,

de St-Raphaël, avec M. Gérard

Laverdière, «le Lévis,

pro-

La cérémonie nuptiale n°eu lieu
en la chapelle des Congrégunistes

de Lévis M. Wilfrid Laverdière

servait de témoin à son fils, tan-

dis que M, Emile Giguère accom-

pagnait la mariée.

Durant lu messe du mariage. un

magnifique programme de chant

a été exécuté. En voici le détail:

“Noël du mariage” fut rendu par

Mlle Marie-Paule Blouin; “Snne-

ta Maria”, de Faure, par Mlle

Charlotte Gelly; “Dieu de paix et

d'amour”, en duo, par Mlles Her-

mance Coté et Pauline Roberge:
‘A vos pieds, Dieu d'amour” par

Mlle Antoinette Gossclin, M.
“hristophe Gagnon, organiste,

touchait l'orgue.
Aprèsun succulent diner servi

là la résidence de M. Wilfrid lLa-

verdière, les parents et amis nc-

compagnèrent les nouveaux époux

jusqu'à la gare du Pacifique, à

Québec.
Nous présentons à M. et Mme 

voeux de bonbeur.

-—

   

 

PARTOUT DANS
LA PROVINCE

La police recherche les
2 jeunes gaspésiennes

 

 

La police uintenant

ses recherches date toute la pro-

vince pour retracer Marguerite et

Maud Ascali, ces deux jeunes gus-

pPésiennes disparues depuis jeudi

soir dernier. La surveillance est

doublée aux points d'intersection

des grandes routes, de même qu'à

La frontière. maintenant que l'on

etoit que lus abducteurs ont pu

Les limiers

différentes

poursuit

peitter lu Gaspésie,

ont suivi vainement

pistes,
—rer

Les finances municipales
à Lévis

Pour l'information du publie
de Levis en général et un con-

tribuahle cn particulier, qui se
1 réten(] très reuscigné eu adfaires

navnicipales, dit M. t'échevis Heu-

vi Brochu, et qui blame le nou-
veau conseil d'avoir négligé lu
pererplion des taxes, le président

des finaness cvoit à propos d'éta-
Vie la situation financière de
notre cité à date. Nous ignorons

de quel contribuable M. Brochu
veut parler,

Depuis le

 

Ter mai dernier, la

perception des taxes s'est élevée
à #30L1518, dont #14,550.26 on
mai, 1370656 eu juin, $NA05 AT

eu juillet c0 SELESTE en août.

Le onda faxes qu'il
reste à percevoir s'élève actuel-
tement à 4113.00 et M. Téchevin
Broehuw informe les contribuables
que le conseil, À son grand re

œret, devra reeourir au grand

moyen employé par la ville de

Hall ot autres villes, c'est-à-dire
faire vendre les propriétés pour
remboursement de taxes, si les

contribiuldes intéressés ne #'ac-

quittent pag de Teurn dettes d’i-
“int Ver novembre.

Le vonseil sera foreé par la
Commission =Municipale ot Ja

Banque ‘au. Nationale d'en agir

ainsi, ajoute le président des Fi-
nances,

M. Broclu informe de plus Jes
vontrilmables que, d'ici le 31 dé.
vembre prochain, les appropria-

tions à disposer dans les prin.
vipaux départements sout comme
“uit: Finances, 816,000; Aquedue,

“10,000, Voirie, 43,200. C’est dire

que la plus stricte économie de-

ven être pratiquée par le conseil.

Quant à la situation détaillée

des finances municipales, dit M.

Brochu, Je rapport des auditeurs
Pétalit et la ville est à en faire
Imprimer une eentaine de copies

Jui seront déposées à PHôtel de

Ville pour être vendues anx eon-
ribuables intéressés.

—-—.—.

Promenade
au lac Simon

des

 

Une trentaine de jeunes gens de

lOcuvre de Jeunesse du Patruna-

te de Lévis, necompngnés des RR,

FF, Maheux et Massé, ont fait
nue julie promenade, hier, au lac

Simon, comté de Portneuf, à l'oe-

cusion de fn Fête du Travail.

Les excursionnistes ont fait le

voyage en automobile ct nous sunt

revenus dans la soirée, enchantés

de leur promenade.

Aux Dames Artisans

L'assemblée menmielle des Da-
mes Artisans de In Cour Bégin,
No, 504, qui devait avoir lieu le
13 septembre aura lieu mercredi,
le 6 xeptembre, À 8 heures p. m.

M. D. Dorian organisateur de la

Soviété des ‘Artisans CF. sera
présent À cette réunion.  D'im-
portantes questions y seront dis-
entées.

  
Téranl Laverdière noe meilleurs pont cordinlement

de la Cour
priées d'être

Toutes les dames

 

  

Bilan des trois

Le nombre ent cousidérable des

aveilents of tragédies qui se sont

déroulén en fin de semaine dans!
ln province de Québee. Ou rap-

porte en outre un suicide surve-
uu à Montréal, et un drame sur-
venu à St-Lambert de Lévis, au

vours d'uue bagarre entre jeunes

peus.
A ce dernier endroit, un jeu-

ne homme de 21 any, (sear Roy,

de St-Lambert, a été assommé
par des vailloux et deux jeunes

gens originaires

ne, Lucien et Pierre Bédard, se
sont livrés à lu police provineia-
le à la auite de cette malheureuse
niluire,
Une dispute wéleva durant une

veillée, samedi, & St-Lambert, El-
le ddégénien en bagarre, les eail

loux entrèrent eu scène ot ent
alors que le jeune Roy trouva In

mort. L'enquête du voronce s'ou-

vre cet après-midi,
Dans l'affaire de suicide vi des-

six anentionnée, le malheureux

est un jeune homme de 21 ans,

qui n’est tiré une alle dans la

tête. Il laissa une note disant :
“Je vais rejoindre ven  hien-ai-

mée” Cotte amie ext décédée ré-

cemment.
CR

A Québec, une lillette cle 7 ans,
Corinne Bourque n trouvé une

mort instantanée dons une colli-
sion d'automobiles survenue di
manche matin, et deux nulres

personnes ont été blessées plus

cu moins gravement,

On rapporte, eu outre, une di-

wine d'accidents d'automobiles
survenus À Québec et dans les
environs, Prosque dans chaque
«as il y a eu au moins une per-
sonne de blessée,

A ve record s'ajoute un total
de 62 arrestations faites À Qué-
hee depuis enimedi mous divers

chefs d'accusation: vagahondage,
Tlänerie, ivresse, démordre, ete,

see

A Québee dgalement, deux jon-

de Ste-Hénédi-!

LES
sr

ENCOURAGES
LB JOURNAL LOCAL

eseneasmrsaraseesssranen seessesanernnserar

Abonnement, 98.00

"OL.LIV, No. 202
 

Les“tragedies etaccidents

 

derniers jours
 

tsatedi, alorx que leur automobi-
le à faut de plongeon daus le flen-

ve, daux 6 pieds deu, be me

[chine tomba d'une vingtaine de

pieds, en veculaut sur un quai,

et les deux jeunes filles, Miles

Ruth et June Gilmour, âgées de

18 ot 14 ans, purent sauter de lu

voiture ut moment où elle tou

vhait l’eau. Elles ne sauvèrent À
ln nage et doivent la vie à leur

sing-froid.
e ee

Ou rapporte une (ragédlie de

l'auto survenue dimanche soir en
tre Shawinigan et Geand'Mare.

Mile Jutiette Anbin y perdit la

vie.
Aveuglé par les” phares d'une

automobile, le chauffeur perdit
Île voutrôle de sa machine dans
une courbe, l'auto  frappa une

voiture, enfonça une clôtime of

tomb dans une rivière d'une
hauteur de 25 pieds, Deux autres

passagers furent hlossis,
e e e

A Montréal, on
(vois noyades (raggiques et, à O1-
tawa, deux: M A-Wilr. (lan:
vrenn, avocat éminent, et son fils

Arthur,

a enregistre

LC J

Deux jeunes gens de Lévis et

deux autres de Lauzon furent
victimes d'an accident d'auto, sa-
medi soir, à Lewiston, Maine.

Tous quatre sout blessés, Ce sont:

M. Emile Lemieux et M. Tamhert,
de Villemuy, ninsi que M. Atbert

Tétourneau et M. Bégin, de Lau-

ron.
Ta machine, de margne “Chrys.

ler” a donné, dit-on, contre un

arbre et le chauffeur aurait per.

du le contrôle dans un épais
brouillard.

T'arcident est survenu
route Jackman - 8. Georges

Renuce.

M. Lemieux fut blessed à In tû-
te et M. Tétonrnean, à l'épaule.
Ter deux autres passagers s'en

sont tirés avec des Dlessures pln-

sur la
de nes filles ont vi la mort de près,

SEMAINE DU

Principales netivités de l'Unité
Sanitaire du Comté de Lévis,

pour la semaine du 4 soptembre
1933.

Toute la semaine, dans leur
territoire, et eu plus du tra-
vail spécial des cliniques, les in-

firnsières feront den vixites à do-
micile dans lex endroits suivants:
St-David,  Breakeyville, l’inten-

dre, St-Henri, St-Romuald, 8t-
Nicolas, St-Rédempteur, St-Etien-

ne, Lauzon et Bienville,

l'inspecteur: prélèvement d’é-
chantillons d'eau et de lait, ins-

pection des laiteries, surveillan-

ve du marché publie et sanitation
en général.

LUNDI: le 4 — Fête légale.

MARDI: le 5 — 8t-Romuald :
À l’htôel de ville, de 2 à 3 h, p.
11, (heure avancée) séance d’im-
munisation contre la diphtéria

Charny: de 2 heures à 3,30
heures p. m. (solaire), au cou.
vent, clinique de puériculture
pour les bébés et les présealai-
rex résidant dans la partie est
de la rue St-Jean. Séance d'im-
munisation contre la diphtérie.

MERCREDI: le 6 — 8t-Louis
de Pintendre: à l’école du villa-
we, de 3 à 4 heures, p. m., (molai-
re), clinique de puériculture et

séance d'immunisation contre la
diphtérie.

JEUDI le 7 — Bte-Jeanne-
d'Are: l’école du Chantier Rus-
sell, de“0 A 11 heures, a. m., eli-

nique de puériculture pour les   
présentes. bébés et les préscolaires et séan-

 

tit légères.

ME

 

L’UNITE SANITAIRE
 

4 SEPTEMBRE
 

ve immunisation contre la diph-

térie.

Lévis: de Z heures à % heures,
pu, clinique de puérieulture et

séance d'immanisation contre In
diphtérie.
VENDREDI: le 8 — 8t-Etien-

ne: clinique de puériculture pour
les bébés et les préseolaires of

séance immunisation contre In
diphtérie aux heures et endroits
suivants: de 10 à 11 heures, n. m.
(solaire) à l'école du rang Du
Sault; de 1 à 2 heures, a. m.,
(solaire) À l'école du rang Ste.
Anne; de 2 à 3 heures, #. mm, (+-
lnire) à l’école du village.

A. BELANGER, M. D.
Officier médical.

———{...

Chasseurs, prenez garde

Nombreux chasseurs sont à
l'oeuvre depuis le ler septem-

bre et plusieurs oublient les rè-
gles élémentaires de la priutenee

dans leur  poumuite du gibier,

C'est ainsi qu'hier, une balle éear-

tée À brisé une vitre de l’automo-
bile de M. Blondin, de Villemay,

alors qu'il revenait de Sherhroo-
ke avec sa famille. TI est heu-
reux que cette halle n'nit pas at-
teint l'un on l’autre des neeu-

pants de la machine.

Quelque chasseur imprudent
tira à bout portant, en ne pen-
sant qu'au trophée convoité et
c’est ainei qu’il faillit être l’an-

teur d’une tragédie.



   
Les anneaux

Autre victoire du Lauzon
——

Le elub Lauzon a reçu sur sou

terrain le club Ste-Marie et lu

défait par une majorité de 012

pointe.
Voici les détails de la partie:

Club LAUZON :—

 

KR. Bourget. TIS 103 2381 200 18) G08

Jo Godbout, 161 281 20883 280 218 1003

Go Bilelea 0 INS 210 203 191 1X

 

LL, Dean 170178 2TH 200 242 1068

1. Donen, PO268 295 177 200 1150

4 sell... 217 250 210 104 218 1060

TOPALL 202202020202 GUTU

Club STE-MARIE:—

    

 

   

 

P. Lewlenx, 200 21 seoT

In Ouellet 210 1050

P. Lemieux1627 NS PUS STI

M, Ttewux-

senu15 V6 181 16S 162 D226

A. Lebo 167 si

D, Isabelle 12 LUT 165 11 6SG

mee

TOTAL S161!

Un “field-day” à Bienville

 

Demain et lundi, La Garde Du-

vernay, de Québec, vecevra lu vi-
site «de gurdes-soeurs de Montréal.

A cette occasion, la Garde Du-

vernay fera une magnifique dé-

monstretion à gurdes-soëurs.

 

ves

II v aura banquets, promenndes.
ete, La fête débutera par un grand

“field-dux" qui nura lieu à Bien-
ville, À la résidence du Major Na-

poléon Pelletier. Un banquet sera
servi aux gardes, puis la journée

se terminera par un feu d'artifice

dans le parterre de M. Pelletier.

De Notre Editio
Précédente

Coupe Thibaudeau
Jacques Bourget champion

L'habile joueur de tennis Jae

ques Bourget, de lu rue Fraser,

qui à fuit sa marque cette année

dans le tennis local, de même

qu'à Québec, vient de remporter

son deuxième trophée de lu sai-
son. Ou sait, en effet, qu’il à rem-

porté le chunapionnat simple du
tournoi interne che club de tennis

de Lévis.

Hier après-midi, au club ltoy.

avait lien la finale du tournoi
pour Ju coupe Roger Thibau

dean, et Jacques Bourget avirit

pour concurrent le joueur Geor-

ges Lepage. 11 dut fuire appel à

toutes nes ressourees pour dispo-

ser ale ee dernier en cing sets par
6-21, , 6, 46, 6-1, en présence

de nombreux spectateurs.

Nos félicitations au champion

pour ve nouveau stccès,

  

 -—0

Aux pensionnaires du
Patronage de Lévis

 

Les antorités du Patronage de

Lévis donnent avis aux collégiens

pensionnaires eotte institu.

tion que leur entrée cloit se faire

meéreredi prochain, le 6 septeun-

hire.

Tous devront etree enteds an Pas

tronage pour 5 ho S30 poms then

te avanede),
09

Deux ans de pénitencier

Un réeidiviste, du nour de Ja

mes Sith alias Pierre Fagner,

fteé d'une trentaine
été condamné, hier, 5 leas ans

de péuitencier.

M. le juge IL Fortier à rendu

d'uniéce, an 
Lundi, il y aura visite de lu vil-

le de Québec, partie de balle par
des elubs de Montréal et une ma-

gnifique démonstration.

jugement, à Quéliee, dans la cau-

ne de vet individu

voir recélé des objets volés à la

pharmacie” de M. le Dr. Emile

Fortin, à Tévis.

acess dle

  
LA “MENAGERE”

"EN. VA

l'Angleterre n'a plus de tména-

L|uères ? Lus! Elle n'a même

de faumes d''intérieur”, Las!

| Fini Je beau temps où le “hé-
res” domestiqué, rentrant du Uu-

vail quotidien, trouvait la gardien-

ue du loyer secupée à lui chauffer

 

= prantotufle-.

populaires, une grande

mastiléruiniste,

dies, ue statue de

burst,

come c'est Je

lu grande féminiate,

 

     

i
|
J

|
|! Maintenant Robuste

et Bien Portant
Grâce au Lait Eagle
“TE ne puis trop louanger le Lait

Eagle,” dit Madame R. Scott,
52 Willingdon Apts, Regina,
Sask. “ll m'apparaît comme un
élément de croissance
cieux pour les enfants. J'ai mis
mon petit garçon au Lait Eagle
quand il avait six semaines. a
aujourd'hui 2!$ ans et il est
rayonnant de santé et d'énergie.
“Je dois cela au Lait Eagle, que
je recommande aux mères qui
ont à élever des enfants délicats.”
St vous ne pouves allaiter bébé,

tors de mères
Le coupon ci vous procurera
un esempluire du “Bien-Etre de Bébé.*

 

The Harden Co. Limhed, F113
Yurdley louse, Toronto, Out.

Veullire m'ospédier In nouvelle
édition du “Blen-Etre do Bibé.
Nom

Adronse
Pres.

  

 

 

 

plux

Aussi Éuit-on, dau les journaux

campagne

On vient d'innugurer, dans Lone

Mme Pank-

Or,

douzième monu-

 

   

     
  

    
     
 

Ho
eo Dawes.SVP}

     
   
      
     

Lh fe

PAPIER
A MOUCHES

WILSON

  

  

[CNY ILMCATT
BU sur
LI

pu  
10e La meilleur de tous

° attrape-mouches

PAYER votre Pharmacies,

PLUS? voire Marchand
PAR

ment d'une femme, un ne croit

obligé de s'arrêter.

Alors, un loustie patriote vient

de proposer que l'on dédie le 13e

monument féminin dans la ville à

“ln fenine ménagère”, ou la fem-

me tout court. Le même brave

homme donne aux Anglais en ex-

emple ln Canadienne. Ce serait-il

vrai que la canadienne est le der-

nier vestige de la “femme d'inté-

vieur” ?

 

 
 

L’or du Labrador n’a
pas fait ses preuves

St-Jean, Terre-Neuve, — L'hon.

W.-J. Walsh, ministre de l'agrieul-

ture du gouvernement de Terre-

Neuve, de retour d'une inspection

récente dans la région, en compa-

gnie d'un géologue et d'un ingé-

nieur minier, à déclaré que les pos-

sibilités commerciales de dépôts

nurifères dans le Labrador restent

encore à démontrer. On n'a pas dé-

couvert dans la région de Wabush-

Katsao d'or qui puisse être utilisé

commercialement; la concession

originale n'a été accordée que sur

ln loi d'informations erronées; le

sol ne paraît pas défavorable à

‘des possibilités aurifères, mais il

reste à faire une analyse détaillée

de la région pour découvrir s'il y

existe véritablement des poseibili-

tés sérieuses.

 

Le projet de réarmer l'Autri-

che et de fortifier la Belgique

fait suite à l'achèvement par la

France de sa grande muraille de

fortifications À la frontière alle-

mande. Ces travaux ont employé

10,000 hommes pendant cinq ans.

On sait que ce sont les forts

belges qui ont arrêté l'invasion

allemande et permis à la France

et à la Grande-Bretagne de sau-

ver la côte française, point vital

dans la conduite des opérations.

 

RAPIDITE !
le temps compte lursque vous souf-
trex! Exiges Aspirin, non seulement
pour un sécurité mails pour sa ropidé-

Les tablettes d'Aspirin se dissol-
vent à l'instant. Elles agissent plus
vite que lee remèdes ufferts à leur
place.

Si vous vuyles faire Asplrin, vous
sauries à quoi tient leur action unl-
forme et sl assurée. #1 déjà vous l'a-
vez calculé, vous savez qu’elle se dis-
sout et qu'elle agit avant qu'une ta-
blette plus lente ne fasse le moindre
effet.

Tenez & Aspirin, Vous saves ce
que vous prenes. Vous saves que
c'est inoffensif; rien dans ces tablet-
tes ne déprime le cveur. Vous saves
que vous aures des résultats, Pour
maux de tote, rhumes, névralgle, rhu-
matisme, le soulagement sûr et cer-
tain c'est — Asplrin.

Marque de fabrique enregistrée.

LE QUOTIDIEN

41, Avenue Bégin, Lévis.
‘’Le Quotidien” est ls propriété:

de Ia Compagnie de Publication
de Lévis, Le Journal est publié ot
édité par la Compagnie de Publi-
cation de Lévis, au No. 41 Avenne
Bégin, Lévis. peESS

LE
DU JOURNALISTE

Mulgré toute sa bonne volonté,
le journaliste est l'homme le plus
exposé à créer des mécontents et à

se fuire même des ennemis.
Louis Veuillut disait : “On ne

pardonne pas volontiers aux jour-
nalistes leurs défauts ; on leur sait
volontiers mauvais gré de ne pas

mettre tout le monde d'accord, de
ne pas se mettre d'accord avec

tout le monde...”
Qu'on me permette de citer une

boutade qui contient un grand
fonds de vérité : —

Editer un journal est un travail
très plaisant comme on va le voir:

S'il contient trop de politique,
personne n’en veut ; s’il en con-
tient trop peu, personne n’en veut
non plus. Si les articles sont brefs,

ils ne valent pus lu peine d'être
lus ; s'ils sont longs, c'est fati-

guant de les lire.

S'il publie des dépêches, on dits
que ce sont des mensonges ; s’il

n'en publie pas, on dit qu'il n'est
pas sérieux et qu'on les supprime
par raison politique.

S'il donne quelque “bon mot” on
dit qu'il est fait par des têtes sans
cervelle : s’il n’en donne pas, on

dit qu'il est fait par des “pince
sang rire”.

S'il publie quelques relations
originales, on le blâme de ne pas
donner quelque chose de sérieux,
on trouve qu'il ne sait pas distrai-

w A ble du “Meunier, son fils et l'âne”.
re et qu'il reproduit ce qu’on a dé- ! .

! h ! (Le Courrier du Nord)
id vu dans d'autres journaux. ‘

S'il rend compte impartialement °
d'une réunion. on dit qu’il eut UN COMMUNISTE

mieux fait de se taire ; s'il ne le
fait pus. on dit qu'il tronque lea] C'est l'honorable L.-A. Tasche-
textes, reau. Mais écoutons plutôt le ré-

S'il donne lu biographie d'un{volutionnaire redoutable qu’il est:

homme publie, on le taxe de par-j “Je voudrais faire une prière
tialité ; s'il n’en donne pas, on ditjaux braves ouvriers. Je voudrais

qu'il ne s'occupe de rien. S'il don- fleur dire “Défies-vous de ceux qui
ne un article qui peut intéresser|prétendent avoir des remèdes à

les femmmes, les hommes sont mé- {tous les maux; défies-vous de ceux
vontents, et vice versa. qui prétendent vous grouper et

vous administrer mieux que nous

le faisons. Défies-vous de ceux
qui critiquent tout ce que nous

faisons. Demandez-leur quelle est

leur expérience du gouvernement.

Demandez-leur ce qu'ils compren-

ment au juste des choses du gou-,

vernement. Mais, heureusement,

je sais que notre population ou-

vrière sait rencontrer ces gens qui

ont remède à tous les maux. Je‘

LES PILULES

LES PILULES

à faites de racines, de plantes et

restement dans le Sang, l'Estamac,

ot des Marchands, dans toutes les 
| frane de port, ea s'adressant à

a volé son argent”!
Nous croyons bien que c'est sur-

tout pour le journaliste que le
profond Lafontaine a écrit sa fa-

 

S'il reste au bureau pour diriger

son journal, on dit qu’il a peur de
se montrer ; s’il sort souvent et se

mêle au publie dans un café, on
dit qu’il ferait mieux de diriger
son journal.

S'il ne paie pas seg fournisseurs
régulidrement, on dit qu'on ne
peut avoir confiance en lui ; et ei,
au contraire, il paie régulièrement,

il y a des gens qui trouvent qu’il 
 

—m;

CORN
FLAKES

"OVEN-FRESH -
FLORPRACT

Wily

N

À  
Essayez

ce déjeuner

rafraichissant

73

A

POUR ETRE RAFRAICHI' et dispos
durant les chaleurs, mangez plus d’ali
ments croquants et légers. Les Flocons
de Blé d’Inde Kellogg sont un régal au
déjeuner. Riches en énergie, autant que
digestibles, ils “n’échauffent pas”.

Prenes un: bol de Kéllogg au lunch.
Tis vous rafraichiront. Excellents pour
le souper des enfants.

Savoureux a 'exiréme avec dos fruits
mirs, Toujours sortant du four, dans"
leur enveloppe intérieure, cirée “Wax
tite”. Fabriqués par Kellogg, à Londen,
Ontario.

 

  
      

   
    

   

LA MEILLEUREMEDECINE DE FAMILLE

INDIENNES: DU DR MORSE
Les Pilules Racinières Indienses du Dr Mores s'emploient depuis

eu doib d'un demi-aidele. C'est un ossi qui vient de prouver leur ve
leur. Cee Pilules ont guéri des dizaines de milliers de personnes dans
le monde eivillsé : coux qui désespéraient même de leur cas ont été re-
monde b ls santé et ne font que faire le louange de ces Pilules

a8, et ce, an bénéfices de l'humanité souffrante. Kiles agissent di-

sinent le mal Un essai convaincre les plus sceptiques de ls valeur des

PILULES RACINIERES

NNES DU DR MORSE
Jl t ls BILIUSITE, Ia MAUVAISE DIGESTION, le

CONSTIPATION, lo FOIE ot lea MALADIES des ROGNONS. Elles
constituent un excellent Purificateur de Bang. Tous les Pharmaciens

85 cta On peut se les procurer par ls malle, en payant d'evance, «ù

TH% W. H. COMBTOCK CO,

 
d'herbes que l'on cultive dans des

le Fois et les Rognons. Elles dére-

localités, les vendent au prix de

Limited, Brockville, Canade. |

sais que son bon sens est capable
de réagir. Je suis que presque tous

les citoyens de cette province sont
capables de lutter efficacement
contre le bolchevisme, le commu-

nisme, le socialisme, Je sais qu'it y
aura entente entre nos ouvriers

pour l'amour de nos traditions et
de notre avenir. Je suis qu’il est

une forme de bon socialisme : celle
qui consiste en l'union des bons
ouvriers pour lutter ‘contre les

théories subversives ; je suis qu’il
est une bonne classe de nos ou-
vriers qui ne se lnisse pus séduire
par toutes sortes de théories, une
elusse d'ouvriers respectueux de
l'ordre, de nos traditions, de notre

religion. Et la première chose que
je demande à nos ouvriers, c'est

de garder cet esprit religieux, cet
esprit d'ordre et de discipline, ce
respect de la loi grâce auxquels
nous pouvons mettre de côté nos
inquiétudes de certains moments.”
Quelle belle révolution ce sera si

cet cnscignement communiste tri-

omphe. Les voleurs chassés du

temple !...

(L'Union des Cantons de l'Est)
 

 

Les Helle
les Flocons de filé d'Inde eont le résultat de 28 années

d'expérience dans ln fahriention des céréales prêtes à servir.
Aujourd'hui ils représentent - ; ) ; 4
Ia qualité et In valeur les plus  

i =

CORN
FLAKES

+ OVEN-FRESH -

Nss
> N

-
x  élevées qu'on puisee produire. F. PICHRTTR, J.-A, GAGNON,

Président. Gérant‘



LEVIS, MARDI, LE 8 SEPTEMBRE 1933

REPRODUIT DES RECHERCHES

HISTORIQUES

(Suite)

Désilets (Luc) avec sa famille pour Massachusetts.
‘ Désilets (l’aul) vers 1886, avec sa famille pour le Mi-

chigan.
Doucet (lirnest) en 1891, avec son frère pour le Mi-

chigan. ’

Dubé (Alexis) en 1891, avec sa femme pour Lowell.
Dubé (Louis) son épouse et son frère partis vers 1880,

pour Michigan.

ni de

TRAVAIL-
le DOS en feul

 

Pas SOS
   ¢¥

* La vie lui semble de nouveau digne
d’être vécue.
Si vous n'êtes pas en parfaite santé,
traitez vos reins. N'attendez pas—
renez les Dodds tout de suite.

Toujours fati bo — eagourdie —- la
tête lourd éprimée. Chaque jour
un nouveau fardesu—chaque nuit
une autre épreuve. La vie n'a pour
elle ni plaisir ni confort; mais un
jour elle se rend compte que sa ous serez surprise de voir comme
pénible condition provient du mal elles commencentvite à nettoyer et
de dos. purifier le courant du sang en faisant
Sur le conseil d'une amie, elle essaye du bien au rein. Mal de dos,
les Pilules Dodd. Bientôt la cour-
bature et la fatigue font place à signez d'affection rénale
l’énergie et au sommeil reposant. sent bientôt,

Pilules Dodd pourle Rein

rheumatisme, migraines, et tous les
disparais-

 

LE QUOTIDIEN

“MES NERFS” disait-elle, -
==c'était, en réalité, ses REINS

Flle eusayait de passer chaque journée le mieux qu'elle
wouvait, Jumais confortable--toujours adiigée. Vitalité,
soe — le moral, plus bas encore. Elle n'avait pas

r à ses reins, jusqu'à ce qu’une auvie lui sugusre
Pilules Inadd pour le Rein. Cherchant un soulage

went, elle prit immédiatement «des Dlodd. À celte sensa-
tion de “rendue À bout” fut bientôt remplucée tar de
l'énengle tenace et un sommell bieufalsant, le mal de
tôte, mul de dus et tous We autres indices de reine
anormaux dispurureut rapidement.

Se sont bien maintgasat--Grèce our

Pilules Dodd
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Dubois (Achille et Jos) vers 1880.
Dubois (Casimir) en 1891, avec sa femme pour Méri-

den.
Dubois (Oscar) vers 1881, avec sa famille.

Fiset (Flavien) en 1884, avec sa famille pour Massa-
chusetts. /

Garceau (Hercule) en 1892, pour le Michigan; ses fils

étaient partis en 1891, pour le Maine.
Gareean ( Théudule) en 1892, pour le Maine. Sa fem-

me et ses fils étaient partis auparavant.

Gendron (Edouard) en 1891, avec sa famille pour le

Massachusetts.
,  Héroux (Moïse) en 1891, pour Marquette.

Lacourse (Onésime) vers 1890, avec ga famille pour le
Massachusetts.

Lacourse (Télesphore) avec sa famille vers 1884,

Landry (un fils d'Elis) parti en 1890.
Legendre (Louis) avec sa famille pour le Michigan.

Lemire (Joseph) et son père partis en 1891

Levasseur (Baptiste) .t son frère partis vers 1890, pour
Michigan. .

Massem (Alfred) en IR8N, avec sa famille pour le Rho-

de-Istand.
Nault (Juseph) en 1891, avec sa famille pour Marquette,
Nault (Olivier) avec su famille pour Bedford,
Nault (Zéphirin) en 1891, avec sa famille pour Mar-

!quette.

! Rhault (un fils de A.) vers 1880, pour la Californie.
Tureot (John) parti avec sa femme, en 1890.
N. B.—Nos informations furent recueillies au village

en peu de temps et notreliste est incomplète.
E.-7, MAsSICOTTE

 

LES DISPARUS

Beuder. François-Jacques--Hbert — Né à Varennes le

25 février 1817, de Louis-Albert Bender, médecin, et de Thé- 
        
 

  

   

 

     

     
     

   

Exponées

temps.

les cordes.

qu’une

  

Nv

PLUS DE GENS ROULE

 

POURQUOI RISQUER UN PNEU QUELCONQUE QUAND

DAS GOODYEARS NE COUTENT PAS PLUS

1A NORT GUETTE
SUR LE CHEMIN DES
PNEUS TROP USES
Des pneus, tellement usés que les cordes sont

à jour, sont dangereux.

Ce sont les cordes qui donnent à votre pneula

force et l'endurance. Elles en sont les muscles.

» l'usure de la route et l'humidité les feront

vite pourrir. L’éclatement peut se produire en sucun

La résistance à la tension et au choc est
diminuée. Coupures, contusions, chocs les
feront manquer sgudainement.

=peut-

vouset d'autres.

Le Vendeur Goodyear est un honnéte mar-
chand —{l vous
famille, pour un3

coopSSYEAR

 

Des pneus surusés —ceux qui n’ont plus qu’une

mince couche de caoutchouc où plus du tout —sont

amis du désastre. Les cuilloux ou d’autres
objets coupants les entaillent et affuiblissent

 

Remplacez vos pneus avant qu'ils aient at-
teint le point dangereux. N'essayez pus de faire
donner quelques milles de plus à des pneus
dangereux. rix d’un Goodyear neuf n’est

infime fraction du coût d’un accident
être de blessure ou la mort pour

protégera, vous et volre
prix surprenant.

INT SUR DES GOODYEARS QUE SUR TOUT AUTRE PNEU  

 

[lh

rose dl'erreault. Avocat le lo juillet 1540. 1 pratiqua sa
profession quelques années à Montmagny puis accepta la
charge de gretfier de la Cour de Circuit établie dans cette
ville. Le 6 mars IS3K, lors de la fornuation du district judi-
ciaire de Montmagny, il fut nonuné protonotaire de la Cour
Supérieure, charge qu'il conserva jusqu'à sa mort arrivée à
Montmagny le 5 avril 1899.

 

L'EVOLUTION DU NOM DAUNET EN
AMERIQUE DU NORD

L Ce nom à subi de st nombreux changements qu'il est
intéressant de le suivre d'une époque à l'autre.

Antoine Daunet, lé premier de ce nom dans l'Amérique
du Nord, était un des tils de Lonis et Jeanne (Ganette) Dau-
net, de Luçon, Trance.

Ilest émigré à Québec au mois d'acût Loo, En France,
le mont avait subi les variations suivantes: Dannet a été chan-
gé où avait été changé de Damay: ensuite on le trouve épe-
lé D'Aunay, et finalement l'Aulnay. Ces transformations
sont les seules qu’on trouve en France.

(A suivre).

 

LA

CAISSE® }
D'ÉCONOMIE ?

deNotre Dame de Quebec  
Bureau principal: No. 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT
Î

QUEBEC ET LEVIS |
bus quatorze bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIE |

sont zitués à QUEBEC et LIEVIS, et affrent toutes les faci-

ft  lités voulues pour la petite épargne.

Les dépôts de 25 cents ©t en montant sont acceptés.
Attention spéciale donnée aux dépôte reçus par la malle.

SUCCURSALES A LEVIS
RUE COMMERCIALE, No. 103, (au bas de la Côte) ;

AVENUE BEGIN, No. 20, (sur la Côte) ; cette succursale

est ouverte le jour aux heures ordinaires et les Samedis

Soirs de 7 lire à 8.30 hrs.

COFFRETS DE SURETE
COFFRETS DE SURETE à louer au BUREAU

PRINCIPAL et aux SUCCURSALES pour la garde de dé-

bentures. documents importante, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D'ECONOMIE, en raison de sa charte

et de la nature de ses opérations, offre à ses déposants des            
 

 

  
   
   

  

 

    

|

 

   
Prenez donc les
Pilules ROUGES

puisque vous souffres de:

Paleur

Reeee
Douleurs de dos. de reins
Périodes douloureuses
Irrégularités
Troubles internes

Douterez-vous de leur efficacité
après 40 ans d'existence?

Pilules ROUGES
pour log Femmes Piles of Falbles    

 

POUR ENFONCER
DES CLOUS

| Quand on désire entonrer des

al

faut, pour éviter de da faire éela-

«tu

claus dans une boiserie due,

ter, émousser la pointe elon

avec le marteau, avant de lenton-

ver.

Les clous se recourbent  partois

sous des eonps de marten. Pour

éviter cet inconvénient, il faut lé-

pointepraisser fn an

moment de s'en servir,

gérement

Avant d'eufoncer un elon dans

da plâtre, il fant le mouilber,
—_———

Reliques historiques
laissées par testament 

I New-York. — Le testament ven-

du publie de dosépline de Castel-

veechio Frasibilis, petite-nicee de

Napoléon ler, laisse à la princesse

lClotitde, adresse incontne, uv ehâ-

“de que l'impératriee feagénie don-

na à le mière de défunte; Can pe-

Mit prince Napoléon”,
serviette de cuir peint et travaillé

une petite

 

que Napoléon ler avait avee lui i

in bataille de lenaz au général

Henri Gouraud, gouverneur mili-

|enire de Paris, une photographie

“du regretté Prince impérial”.
——/

garanties exceptionnelles. l'aliment que le Sauveur pré-
fère : l'aliment sublime de In dou-
leur. — Abbé Sauvé.

— —_     
   

 

   

 

  

“(QUAND notre bébé Thelma est née,” nous écrit
Madame M. Urquhart, 25 Beaconsfield avenue,

Toronto, ‘“j'ai dû ajouter un supplément à l’allaite-
ment maternel; et, à cette fin,j'ai choisi le Lait Eagle.
Depuis l’âge de deux mois, elle a été nourrie exclu-
sivement au Lait Eagle et, âgée d’un an, elle pèse 21
livres, a percé 9 dents, est forte, vigoureuse et pleine
d'énergie, dort bien et n’a pas connu un jour de
maladie. .

“A dix mois, Thelma a remporté le premier prix dans
un çoncours de bébés, à Toronto. Voilà qui en dit
lus que bien des paroles sur l’excellence du Lait
gle pour là croissance de beaux enfants.

“Je ne puis trop recommander votre produit aux mères
À la recherches d’un aliment approprié à leur bébé.”

   oLitfs.HEE
RyPres.

The Borden Ce., Limited,
Yardley llomss, Torente, Ons.

Encore un
Triomphe

du

LAIT
EAGLE!

Si vous ne pouvez allaiter
bébé, essayez le Lait Eagle.

Usage facile.
mode d'emploi sur l'éti-
quette. Nous vous enver-
rons volontiers la nouvelle
édition du “Bien-Etre de
Bébé” 84 pages. Vous y
trouverez des
pour l'alimentattion et le
soin des nourrissons, des
photographies et l'histo-

Voir le

conseils

rique de bébé élevés au
Lait Eagle.
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Victoire

|

aux Actifs
Base-ball au Patronage
—

Dimanahe après-midi, daus une

partie fort intérematite, les mew-

bres Actifs du l’utronage de Lé-

via ont établi leur supériorité aur

les Auciens au bune-ball

Chaque équipe avait enregistré

une victoire depuis le début de

la saison et, vette fois, lex Actifs

l'ont maporté de manière décini-

ve, au score de 12 à 4. Leur ha-
ltomaire Haine, 8

frappé un coup de cirenit, le

out de la partie.

hile lanceur,

L'assistance était nombreuse et

suivit la partie avec un intérêt!

soutenu, Lex champions ont dé-

evoeha li coupe offerte par les

employés de chemins de fer.

‘de MM. Paul Tureotte et Lionel

| contre: 
 

 

Nous  ptlblierons. demain, le

sotumatire de la partie.

— 5 —

les anneaux |
!

Ligue de la rive sud !

Vendredi sir dernier, fe club

d'anneanx “National Doek” a
vendu Visite ne elub “Machine-
vies Mercier” daux une partie de

ligue et n'est fait hattre Voici

lex détails de la partie :
NAT. DOCK:—

 

 

L. Bourhard., …… …… … 1065

If. Breton. … … 10:41

KE. Carrier. . «oo 1088

A. Tlamel.… … no
P-E, Fortier. … … … … ‘M3

“ls. Ringuet., … . 951

5993

MACIT. MERCIER: —
P, Targeou, … …… … … MR
P.-H. Lizotte… .. … … … 1068

R. Belleau… … … … … … 1006
V. Côté. +... 1034

D. Aubin. … … … 1039

G,Jnequess L 0 a + 1150

6175
Majorité Mach, Meveier 182,

Croquet2Villemay
Pour le championnat
—

Il ne reste plus que cing par-
tiey de première ronde à jouer
duns le grand tournoi de cro-

quet du club Villemay pour le

championnst de lu rive sud.
Samedi noir, l'équipe de MM.

Edgar Vien ct Jos. Morin a éli-

miné, au score de % à 0, l'équipe

lhauers.
La partie “Cha, Couchy - R. Dé-

vy Ve John  Nadeau-1f.  Ver-

veault” n'a pas eu lieu hier soir.
au désappointement de nombreux
spectateurs, Cette partie serre

prise ve soir, A B heures,

Detnain soir, aura lieu la ren-

Alex. Raneourt- KE. Mi-
chaud ve Gérard Lemieux - Lévy

Ramsay.

La direction du club désire rap-
peler aux équipes qu’elles per-

dront leurs parties par défaut en
l'absence de joueurs, à moine

dune raison grave.

0 ——

Lévis score 9-3, 4-3
Deux victoires sur le J.N.C,

 

 

 

Devant une belle assistance, le

vlub “Lévis”, de la ligue de ba-

vediall intermédiaire, à remporté

conséentives, di-

sur le club

deux victoires

wanche apras-midi,
“JONCT, de Québec.

Cotte double partie eut lieu

sur le terrain da Collège de Lé-
vis.

Les lovaux  remportèrent lu

premiere vietoire par ue marge

ideaix points, ant svore de 9 à 3.
[Tat seconde partie fut un peu plus

contestée et le score final fut de

4 à 3 également vu faveur du

Lévis,

Dans la première partie, le

Jouer Samson, troistème-but du
Lévis, frappa un coup de cir-

cuit.
Tots les joueurs ne sont dis-

tingués à leurs positions resper-

tives, aînsi qu'au bâton.
La première halle fut lancée

par M. J.-T;, Roberge, gérant de

la Traverse. M. JG. Francoeur,
expéditeur de teains du CC NVR.

agixsait comme  frappeur, ot M.

Alphonse Gosselin, de la compa-

gnie Bell Telephone, comme re-
cevenr.

Vu la rentrée scolaire, au Col
lège de Lévis, les parties de
championnat auront lieu sur l’an-
vien terrain du Napoléon, devant
lITôpital entre le Lévis et Te Qué-
hee.onest. La série va s'anvrir di- 

 

manche prochain.
Nos félicitations aux locaux

pour lene double victoire de di-
manche.

 

Dates Lévisiennes
coco PAR

M. Pierre-Georges Roy

 

EN V

Au Collège de Lévis

Au bureau de la

Bibliothèque paroissiale

et aux

Bureaux du “Quotidien ”

©

 

ENTE

la présence chez

  

 38, ST-LOUIS,

 

(Suite ce la lère page)

et jugez si nous ne KOMINCR PAs

justifisides d'affirmer ie toutes
enseignent le cuite de la chair, de
l'orgueil et de l'égoïsme, Ou tend
à substituer l'homme à Dieu

qu'on trouve trop ancien, pas as
sez À la page et nullement ne

conmocdant, vomme ail était lais-

sé à chacun de jugev des attri
buts du Créateur, Ou dit aimer

Dien, be servir, l'honorer, mais
ve qu'on évite de faire et pour
vause, c'est de L'honorer, de Le

servir et de l'aimer de la seule
façon qu'Il nous l'ordonne. [| ne

peut souffrir qu'on Le traite en
étant l’Au-

tel
pari ou en esclave:

teur suprême, c'est comme

qu'’Il entend être vu par tous.

Ni vous faites sauter à la dy-

namite lus pilliers du pont de

Québec, qu'atrivera-t-it? Le pont

lui-mêtne ne s'écroulera-t-il pas
itssitôt dans les cnux profondes
de notre muvjestueux St-Laurent?

Ces piliers ne sont-ils pas absolu-

ment nécessaires i notre pout?
Faites maintenant «disparaître de

la société, de nes institutions ad-

ministratives, du coeur of de Ves

prit de ses enfants ce Dieu qui a
de ta création et

la dirige avec tant de sagesse.

que produira-t-il aussitôt?

Dieu n'est-il pas pour la société
ve que los piliers sont pour notre

pont? Consultez Phistoire des so-
ciétés anciénnes et contemporai-
nes et voyez quels sont les mal-
hours qui ont fondu sur elles dès
l'instant où, mal avisées, elles ont
houté dehors C'elni-dh même dont

elles est jugée

vonume ahsoliment nécessaire par

les esprits elaïrvoyants et vrai-

ment patriotes, L'homme était las
d'obéie à Dieu, la chair sonffrait
d'être sans cesse restreinte dans
ses exigences, tandis que l'orgneil

pouvait tolérer davantage

d'être soumis à Une rigoureuse

discipline. Un jour vint où cha-

eun brisa wes chaînes. Ce fut
alors Theure, non pas de la dé.
livrance et de la liberté recon.

guise, mais celle de l'esclavage.

de cet esclavage qui dégoûte.

nhreutit. dont nous enbissons en-
core le joug tyrannique.…

présidé à tout

se

Pour avoir voulu se substituer

à Dieu, l'houmme ne voit à ses

pieds que des ruines; tout ce qui
l'entoure doit lui reprocher ce

crhne infamaint perpétré dans un

moment où il ne semblait pas
Jouir de ses facultés mentales, Les

épidémies, les tremblements de
terre, les raz de marée, Ia famine.
le chômage, l'impiété, la Inxure.

en Un tot tous lex malheurs
dont la société est affligée

siteeâdent sas nous laisser le
moindre espoir que nous en se.

rons prochainement délivrés.

Qu'à cela tient-il? Dien est irrité
de nous voir T'offenser avec un
vertain eynisine dout seul Satan,

son éternel ennemi, est capable.

et «est pour nous rappeler nos

devoirs, tous faire voir nos torts

et nous inciter au repentir qu’i
nous pinit, comme c'est d'ailleurs
son droit et en quelque sorte son
devoir de le faire. Que la société,

ainsi dédaigneuse d'un Dieu in-
finiment bon et miséricorlionx,
ne se jette-t-elle pus à genoux.

ne pleure-t-elle pos amérement
ses crimes, ne erie-t-elle pas mi
réricordet Que ne a’efforce-t-elle
pas de restaurer le Christ par-
tout où il y a lieu de le faire?

Que ne violente-t-elle pas son or-

gueil ot an chair qui jusqu'iei

Pont maîtrisée? Quand la société
est privée de son Dien — bane

se    solide qui assure aa subsistance—

le grand malheur prévu se pro-

CHARNY LUMBER, INC:

Bois DE SCIAGE

ALPHONSE LEBEL
Bureau :

FOYER MUSICAL, Enrg.

 

  

     
duit: Elle s'écroule, puis dispa-
raft à jamais comme ee serait le
‘ax de notre pont dont on aurait
dynamité lex piliers.

Que nos enfants, nox jeunes

wens, now jeunex filles, nos pères,

nos mires, nos gouvernements, la

société entière a'efforcent sérieu-

sement d'établir en eux d'abord
puis autour d'eux en second lien

le règne du Christ, et, cela ayant

eu lieu, notre pauvre humanité
connaîtra aussitôt une dre de
prospérité, de bonheur et de

sanctification.  D'iei le jour où

cette résolution sera prise par
tous, nox vivrons des heures tris-
tes, des heures qui ranpelleront

lu malédiction que notre condui-
te nous aura value. [1 est done

plus qu'opportun de recourir à

vette planche de salut qui nous
est présentée par le Divin Sau
veteur. SH agit ainsi, cest qu’il

aime cette humanité qui le hait,
‘ent qu’Il a de la commisération
pour nous qui n'avons que du
mépris pour Lni. II veut à tout
prix nous sauver, nous arracher

des griffes de Satan: sa facon de

nour traiter, en dépit de nos in-

gratitudes, ne le prouve-t-elle pas
nasezt  Cemsez done d'offenser
Dien et soyez done dorénavant et
toujours les vrais disciples du

Christ, les vrais enfants du Dien
qui vous à créés, Vous conserve

la vie et est votre fin dernière.
Efforcez-vour done tous de res-
tanrer partont autour de vous le

règne du Christ: ne souffrez par

que d'ingrates créatures et de

grossières habitudes tiennent lieu
de Dien en vous; Faites que Dieu
vous possède et règne vraiment
en vous. Que tous répondent à ce

désir, maintes fois exprimé par
notre Saint Père le Pape Pie XI
et nos Seigneurs ler Evâques.
ainsi que nor prêtres dévoués, et
Dieu se laissera aussitôt atten.
drir, T1 comblera la terre des fa-
veurs capables de lui ramener la

paix, cette paix que Seul l’aceom-
plissement de Ia sainte volonté de

Dien procure.

Allez-vous saisir la planche de
salut qu'on vous tend ?

Allez-vous, À votre tour, la

tendre aux vôtres qui, comme
vous l'ont obatinément refusée

jusqu'ici ? .

+ 0. B.
—_— ——

Aux Artisans de Lévis

Ce soir, à 8 heures, au bureau
des Ocuvres Paroissiales, sera te-

nue une importante assemblée ces

Artisans canadiens-français, suc-

cursale No. 1, de Lévis,

D'importantes questions y

runt discutées.

 

se-

 

Donné gratis avec le
THEou CAFE

MIKADO
Chaque paquet de 1 Ib. contlent
un des articles suivants en semi-
porcelaine:
1 tasse et une soucoupe,
1 assiette À soupe,
Enssiettehdéjeuner,
8 pouces.

Meilleur que tout
autrethéou café
du même paix.

GLOBE TEA CO,
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Poste

CEHRC |
 Québec

ee—J

465.1 mitras, 645 kiloeyoles)

CB som
PM.

5.30 L'Heure Tavannes
531 Variétés musicales
5.45 Programme de la Franco
6.00 L'Heure Cyma
6.01 L'Heure du Crépuscule
6.30 France-Film (Canadien)

645 Fourrures Froutense

7,00 Sélections d'opéra

715 Programme d'orchestre
740 l'Heure Cyma

T31 Dernières dépêches (La C.

C. de la Radio)

7,45 Orchestre de concert du

Chäteau Frontenae (La C.
«de la Radio)

8,00 Programme Gérald Mar-

tineuu.
5,15 lumnges romantiques,
5,30 Présentations maritim 5

(La CC. de la R.)

1,00 Drone mystérieux,

930 L'Orchestre Syamlionique

Columbia avec Nino Mar-
tini, tenor (La CC. de la

R.)
Woo L'Heure de Cuité et de

RomancetLa C. C. de la R.

11,00 P'Heure Cyma |

1101 Chs-1%. Rouette ot ses Bo-{

hémiens de l'Hôtel Victoria

11,80 Nouvelles générales (La

CC. de la R)
11335 À lu fin ola jour (Ca C.

€, de lu R)
12,00 L'Heure Tav. (Silence)

MERCREDI
AM.
10.00 L'Heure Tavannes

1001 L'Heure Ensoleillée

10,45 Louies Tlungry Five

11.00 Muxique variée

11,50 Pour les malades

PM.
1200 La vlianson française

1230 Musique de diner.

1245 Quebee Modern Clothing
Mfg Co.

100 John Millen & Son.
115 Programme d'orchestre.
130 Les demandes spéciales,
200 L'Heure Tav. (Silence)

— 0 —

Etre martyr c'est rendre au
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A
blir le plus grand
province, sinon du

"EST aussi ce quiC

ES officiers, gens

téresser.

La Caisse Populaire de Lévis
FONDER EN 1900

 

VEC son administration économique,
la Caisse Populaire a réussi à éta-

A de payer à ses membres 4% sur leurs dé-
pots et 7% sur leurs parts sociales.

UIVEZ avec attention les entreprises de
la Caisse Populaire, et si vous n'êtes pas

encore sociétaire ne tardez pas à le devenir.

ront tolijours heureux de vous rensei-
gner sur tous les détails qui peuvent vous in-

succès coopératif de la
pays.

permet à cette société

  

    
   

courtois et dévoués, se-

 

14, Avenue Bégin, La Caisse Populaire de Lévis

 

  
     Téléphone: 299

   
A la séance du Z2 août der.

nier, on 6e souvient que le con.
seil municipal de Lévis avait au-
torisé la compagnie Quebee
Power à nous envoyer les ex-
perts de la Davey Tree, pour

vouper les branches d'arbres gê-

triques.

Ce travail est commencé dans
notre ville, notamment sur ln
rue Fraser. Le taillage des ar-
brea n'est fait que sur l’autorisa-
tion des propriétairer intéressés
et à la sitisfaction de tous.
—te.

Premier mercredi
du mois

Demain sera le premier mercre-

di du mois, consacré À saint Jo-
seph, et le 26e de la promesse
faite par la paroisse Notre-Dame

au saint Protecteur,

Les fidèles se feront un devoir

d'entendre la messe et communier,

demain matin, et d'assister à ln cé- ciel tont ee qu'on en à reçu. Or,

vette offrunde est dans nos

mains. — Cardinal Ceretti,
rémonie habituelle du soir, à 7 h.

30, en l'église Notre-Dame.

 

 
 

nant le passage dea lignes élec-

Les branches qui génent Prochain mariage

On annonce pour le 11 septem-
bre prochain le mariage de Mille
Fernande Maranda, fille de M. et
Mme Charles-N. Maranda, de Lé-
vis, à M. Lorenzo Paré, fils de M.

at Mme Edmond Paré, de St-

Jean-Baptiste de Québec.

La bénédiction nuptiale leur
sera donnée à 8 heures par le Rév.
Père Philibert-Marie Puré, Fran-
ciscain, O. F. M., dans la chapel-

le privée des Congréganistes.

Les Zouaves au
lac Crève-Faim

Les Zouaves Pontifieaux de Lé-

,vis ont fait, hier, une excursion au

Ine Crève-Faim, où ils ont passé
une fort agréable journée.

ls sont revenus vers 11 heures

du soir, ayant fait le trajet aller

ct retour en autobus.

 

—Un bon livre, un bon discours

peuvent faire du bien, mais un

bon exemple parle bien plus élo-

quemment au cocur. CONFUCIUS

Réjoulssez-vous avec votre Bière Moison préférée.
Recevez vos amis économiquement et agréable-
ment avec ce délicieux breuvage toniflant et re-
constituant. La Molson est toujours rafratchissante.
Elle fait grand bien à tous ceux qui en boivent.

 


